
Messe du samedi 24 novembre 2018 

Samedi de la 33e semaine du temps ordinaire 

Saints Martyrs du Viêt-Nam André Dung Lac,  

prêtre et ses compagnons martyrs entre 1745 et 1862 

 

Première lecture (Apocalypse 11, 4-12) 
« Ces deux prophètes avaient causé  

bien du tourment aux habitants de la terre » 

 [01 Puis il me fut donné un roseau, une sorte de règle, avec cette parole :  
« Lève-toi, mesure le sanctuaire de Dieu, l’autel et ceux qui s’y prosternent. 
02 Mais la cour au-dehors du Sanctuaire, tiens-la en dehors, ne la mesure pas,  
car elle a été donnée aux nations :  

elles fouleront aux pieds la Ville sainte pendant quarante-deux mois.  

03 Et je donnerai à mes deux témoins de prophétiser,  
vêtus de toile à sac, pendant mille deux cent soixante jours. »] 
04 Ce sont eux les deux oliviers, les deux chandeliers, qui se tiennent devant le Seigneur de la terre. 
05 Si quelqu’un veut leur faire du mal, un feu jaillit de leur bouche et dévore leurs ennemis ;  
oui, celui qui voudra leur faire du mal, c’est ainsi qu’il doit mourir. 
06 Ces deux témoins ont le pouvoir de fermer le ciel,  
pour que la pluie ne tombe pas pendant les jours de leur prophétie.  
Ils ont aussi le pouvoir de changer l’eau en sang  
et de frapper la terre de toutes sortes de fléaux, aussi souvent qu’ils le voudront.  
07 Mais, quand ils auront achevé leur témoignage,  

la Bête qui monte de l’abîme leur fera la guerre, les vaincra et les fera mourir. 

08 Leurs cadavres restent sur la place de la grande ville,  
qu’on appelle, au sens figuré, Sodome et l’Égypte, là où leur Seigneur aussi a été crucifié. 
09 De tous les peuples, tribus, langues et nations,  
on vient regarder leurs cadavres pendant trois jours et demi,  
sans qu’il soit permis de les mettre au tombeau. 
10 Les habitants de la terre s’en réjouissent, ils sont dans la joie, ils échangent des présents ;  

ces deux prophètes, en effet, avaient causé bien du tourment aux habitants de la terre. 

11 Mais, après ces trois jours et demi, un souffle de vie venu de Dieu entra en eux :  
ils se dressèrent sur leurs pieds, et une grande crainte tomba sur ceux qui les regardaient. 
[12 Alors les deux témoins entendirent une voix forte venant du ciel, qui leur disait : « Montez jusqu’ici ! » 
Et ils montèrent au ciel dans la nuée, sous le regard de leurs ennemis.  
13 Et à cette heure-là, il y eut un grand tremblement de terre :  
le dixième de la ville s’écroula, et dans le tremblement de terre sept mille personnes furent tuées.  
Les survivants furent saisis de crainte et rendirent gloire au Dieu du ciel. 
14 Le deuxième « Malheur ! » est passé ; voici que le troisième « Malheur ! » vient sans tarder. 

15 Le septième ange sonna de la trompette.  
Il y eut dans le ciel des voix fortes qui disaient :  
« Il est advenu sur le monde, le règne de notre Seigneur et de son Christ.  

C’est un règne pour les siècles des siècles. »  

� Bien que non prévus dans la liturgie, les versets 1-4  

et 13-18 me semblent devoir être pris en compte  

pour essayer de comprendre ce passage d’aujourd’hui  

(que je trouve particulièrement difficile, je l’avoue).  

Mais pas le verset 19, qui est plus une introduction du 

chapitre 12 (NB : il est joint à de larges extraits du ch 12 

le 15 août pour la solennité de l’Assomption de Marie) 

� A Jean est donné – le 

temps de sa vision – un don 

de jugement des cœurs, mais 

seulement pour les croyants 

� Voilà que la ville sainte va être 

« foulée aux pieds » Pourquoi ? 

� Deux « témoins » de Dieu 

seront là avec des pouvoirs 

terribles pour « prophétiser » 

� Comme Jonas, mais avec 

aussi le pouvoir de faire 

venir des calamités, ils 

tenteront de faire revenir le 

cœur de la « Ville Sainte » 

� Mais au lieu de se convertir,  

ils se réjouiront de leur mort ! 

� Mais Dieu 

relèvera Ses 

deux témoins… 

� Dieu les fera monter jusqu’à Lui, 

et détruira le dixième de la Ville 

� Alors seulement, les survivants  

                      se convertiront � Et le Ciel pourra se réjouir  

du Règne du Christ 

� Et si cette ville, c’était nous tous ? 



16 Et les vingt-quatre Anciens qui siègent sur leurs trônes en présence de Dieu,  
se jetant face contre terre, se prosternèrent devant Dieu 
17 en disant : « À Toi, nous rendons grâce, Seigneur Dieu, Souverain de l’univers,  

Toi qui es, Toi qui étais ! Tu as saisi Ta grande puissance et pris possession de Ton Règne.  

18 Les nations s’étaient mises en colère ; alors, Ta colère est venue  
et le temps du jugement pour les morts, le temps de récompenser Tes serviteurs, les prophètes et les saints,  

ceux qui craignent Ton Nom, les petits et les grands, le temps de détruire ceux qui détruisent la terre. »] 

            – Parole du Seigneur.  

 

Psaume Ps 143 (144), 1, 2, 9-10 

R/ Béni soit le Seigneur, mon rocher ! 

Béni soit le Seigneur, mon rocher !  
Il exerce mes mains pour le combat, 

il m’entraîne à la bataille. 

Il est mon allié, ma forteresse, 
ma citadelle, Celui qui me libère ; 
Il est le bouclier qui m’abrite, 

Il me donne pouvoir sur mon peuple. 

Pour Toi, je chanterai un chant nouveau,  
pour Toi, je jouerai sur la harpe à dix cordes, 
pour Toi qui donnes aux rois la victoire 

et sauves de l’épée meurtrière David, Ton serviteur. 

 

 

 

 

 

 

Acclamation (2 Tm 1, 10)  

Alléluia. Alléluia.  
Notre Sauveur, le Christ Jésus, a détruit la mort ; 
il a fait resplendir la vie par l’Évangile. 

Alléluia.  

 

� Comment ferai-je au dernier jour ? Aurai-je un appui ? 

Le Seigneur sera mon appui, mais dès maintenant je dois 

prendre appui sur Lui, Lui mon Rocher, mon bouclier, mon Allié ! 

� Comment augmenter dès aujourd’hui ma confiance en Lui ? 

J’en aurai tant besoin au dernier jour… Ma louange chaque jour 

renouvelée fera grandir en moi mon amour pour Lui ! 

� Les rois mènent des guerres extérieures, mais tout croyant 

mène une guerre intérieure contre l’esprit du mal, qui cherche à 

exploiter toutes ses faiblesses 

� Qui seront ces deux témoins ? Des prophètes qui ressembleront à Hénoch et Elie ? 

� Il ne nous appartient peut-

être pas de le savoir maintenant 

� Qu’ils soient 2 nous 

donnera 2 chances de 

nous convertir ! 

� Donc avant le dernier jour, peut-être le Seigneur devra-t-Il 

envoyer des témoins capables de décréter de terribles fléaux 

sur la terre pour en sauver le plus grand nombre ?   � Prions pour que notre 

Dieu n’ait pas besoin  

de tels fléaux pour sauver 

tous les hommes ! 

� Soyons nombreux à nous prosterner devant le Seigneur avec tout 

notre cœur, et partageant Son désir que tous les hommes soient sauvés ! 

� Il a voulu avoir besoin de suppliants 

pour le salut du monde : n’ayons pas peur 

d’être de ceux-là, et de croire que tous 

ensemble nous pourrons y parvenir ! 

� Osons espérer que tous seront 

sauvés, osons faire confiance en un Dieu 

qui n’envoie des « fléaux » que pour en 

sauver le plus grand nombre ! 

� Et si jamais mon Dieu me donne de 

pouvoir discerner un nombre vraiment 

faible de vrai croyants, autour de moi, que 

ce ne soit jamais pour les juger, mais pour 

désirer être moi encore plus fidèle, et les 

aider de tout mon cœur à s’associer au 

projet de salut de notre Dieu ! 

� N’oublions pas que nous avons avec nous 

un Sauveur plus fort que la mort ! 



Évangile (Lc 20, 27-40) 

« Il n’est pas le Dieu des morts, mais des vivants » 

Quelques sadducéens –  
ceux qui soutiennent qu’il n’y a pas de résurrection – 

s’approchèrent de Jésus et L’interrogèrent : 

« Maître, Moïse nous a prescrit :  
"Si un homme a un frère qui meurt en laissant une épouse mais pas d’enfant, 

il doit épouser la veuve pour susciter une descendance à son frère."  

Or, il y avait sept frères : le premier se maria et mourut sans enfant ; 
de même le deuxième, puis le troisième épousèrent la veuve, et ainsi tous les sept : 
ils moururent sans laisser d’enfants. Finalement la femme mourut aussi. 
Eh bien, à la résurrection, cette femme-là, duquel d’entre eux sera-t-elle l’épouse, 

puisque les sept l’ont eue pour épouse ? » 

Jésus leur répondit : « Les enfants de ce monde prennent femme et mari.  
Mais ceux qui ont été jugés dignes  
d’avoir part au monde à venir et à la résurrection d’entre les morts 
ne prennent ni femme ni mari,  
car ils ne peuvent plus mourir :  
ils sont semblables aux anges, ils sont enfants de Dieu et enfants de la résurrection. 
Que les morts ressuscitent, Moïse lui-même le fait comprendre dans le récit du buisson ardent, 
quand il appelle le Seigneur "le Dieu d’Abraham, Dieu d’Isaac, Dieu de Jacob". 

Il n’est pas le Dieu des morts, mais des vivants. Tous, en effet, vivent pour Lui. »  

Alors certains scribes prirent la parole pour dire : « Maître, Tu as bien parlé. » 

Et ils n’osaient plus l’interroger sur quoi que ce soit. 

            – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 

COMMENTAIRE « Dieu avec nous aujourd’hui » de l'Évangile 

La résurrection est une des réalités les plus difficiles à croire dans les vérités de la foi chrétienne. Que 

ce corps puisse connaître une nouvelle vie, alors qu’il a souffert, vieilli, et connu la corruption de la 

tombe apparaît utopique à beaucoup. Encore aujourd’hui, beaucoup de chrétiens, paradoxalement, 

croient à une simple survie de l’âme, mais pas à la résurrection des morts.  

Le témoignage donné par certains appelés par Dieu à vivre un engagement dans le célibat, qu’il soit 

sacerdotal, consacré ou apostolique, dans une vie laïque ou religieuse, atteste de cette espérance en 

la résurrection. Il serait dommageable pour tout le corps de l’Église de renoncer à celui-ci, par exemple 

pour le sacerdoce ministériel, car ce serait affaiblir cette espérance en Celui qui est le Dieu des vivants !  

Prions pour que nos communautés ne perdent jamais ce sens du célibat pour Dieu et par la même 

occasion, l’espérance en la Résurrection de la chair ! 

� Dure est la condition de la veuve sans enfant, car elle est sans 

ressource, notamment dans sa vieillesse. En l’épousant – même s’il le 

faut en seconde épouse, le frère de son mari la sauve de la misère. 

� Ces paroles nous surprennent 

toujours : ainsi, le lien conjugal 

n’existera plus à la Résurrection 

des corps ? On n’aura plus l’amour 

particulier et si fort d’un conjoint ? 

� Faisons confiance à notre lien avec Dieu : c’est ce lien-là qui 

sera le plus fort, et donnera son sens à notre amour naturellement 

universel. L’amour actuel envers nos proches demeurera, mais 

transformé dans un amour tellement plus fort et plus vaste…. 

� Plus que son mari défunt, c’est elle qui a besoin 

d’une descendance, et pour prolonger l’unité de la 

famille, il vaut mieux que cette nouvelle union reste 

dans une certaine continuité de la première ! 



Commentaire Evangile au Quotidien 

Saint Pacien de Barcelone (+ vers 390), évêque 

« Il n'est pas le Dieu des morts, mais des vivants » 

« De même que nous sommes à l'image de l'homme pétri de terre, de même nous serons à 

l'image de celui qui vient du Ciel ; car, pétri de terre, le premier homme vient de la terre ; le 

deuxième homme, lui, vient du Ciel. » Si nous agissons ainsi, mes bien-aimés, nous ne mourrons 

plus à l'avenir. Même si notre corps se dissout, nous vivrons dans le Christ, selon sa propre 

affirmation : « Celui qui croit en moi, même s'il meurt, vivra. »  

Nous sommes certains, sur le témoignage du Seigneur lui-même, qu'Abraham, Isaac, Jacob et 

tous les saints sont vivants. Car c'est à leur sujet que le Seigneur dit : « Tous sont vivants pour Lui, 

car il n'est pas le Dieu des morts, mais des vivants. » Et l'apôtre Paul dit, en parlant de lui-même : 

« Pour moi, vivre, c'est le Christ, et mourir m'est un gain. J'ai le désir de m'en aller et d'être avec le 

Christ. » Et encore : « Tant que nous habitons dans ce corps, nous sommes en exil loin du Seigneur. 

En effet, nous cheminons dans la foi, nous ne voyons pas. » C'est là ce que nous croyons, frères 

bien-aimés. D'ailleurs : « Si nous avons mis notre espoir en ce monde seulement, nous sommes les 

plus à plaindre de tous les hommes. » 

La vie en ce monde, comme vous le voyez vous-mêmes, est la même pour les animaux, les 

bêtes sauvages, les oiseaux, et pour nous-mêmes, et elle peut être plus longue pour eux. Mais ce 

qui est propre à l'homme, c'est ce que le Christ nous a donné par son Esprit, et qui est la vie sans 

fin, mais à condition que nous ne péchions plus... : « Le salaire du péché, c'est donc la mort ; le don 

de Dieu, c'est la vie éternelle par Jésus Christ notre Seigneur. » 

(Références bibliques : 1Co 15,49.47; Jn 11,25; Ph 1,21.23; 2Co 5,6-7; 1Co 15,19; Rm 6,23) 



APOCALYPSE 11 - LES COMMENTAIRES BIBLIQUES SPINKS 

https://emcitv.com/joel-spinks/texte/apocalypse-11-les-commentaires-bibliques-spinks-20260.html 
NOTE: Nous savons que plusieurs visions eschatologiques existent dans l'Église. Cette étude n'est pas un forum de débats sur 

ces positions mais cherche plutôt à aider ceux qui souhaitent recevoir de l'éclaircissement sur ces passages. Merci ! 

LE TEMPLE ET LA VILLE SAINTE 

1 On me donna (se référant à Jean) un roseau (un bâton pour mesurer) semblable à une verge, en disant (à 
Jean): Lève-toi, et mesure le temple de Dieu (Le temple sera déjà reconstruit à Jérusalem à cette période de la 
Tribulation. [Daniel 9:27, 12:11, Matthieu 24:15, 2 Thessaloniciens 2:4]), l'autel, et ceux qui y adorent. 

2 Mais le parvis extérieur du temple (le lieu réservé pour les « gentils »), laisse-le en dehors, et ne le mesure 
pas (Ces « gentils » rebelles qui refusent le véritable Christ, n'appartiennent pas au Seigneur. Il n'y a donc nul 
besoin de les « mesurer », un signe qui dénote ce qui nous appartient.); car il a été donné aux nations (de gentils), 
et elles (les nations) fouleront aux pieds (Luc 21:24) la ville sainte (Jérusalem) pendant quarante-deux mois (3 
ans et demi). (L'antéchrist conquerra Jérusalem et son temple à ce moment-là.) 

 

LES DEUX TÉMOINS 

3 Je (Dieu) donnerai à mes deux (Deutéronome 17:6, Hébreux 10:28) témoins (Hénoch et Elie) le pouvoir de 
prophétiser (déclarer sous l'inspiration divine), revêtus de sacs (symbolisant le deuil qui inspirera leur appel à la 
repentance), pendant mille deux cent soixante jours (3 ans et demi). (Seul Hénoch [Genèse 5:24] et Élie [2 Rois 
2:10-12] n'ont jamais expérimenté la mort physique. En fait, ils furent les deux seuls à être enlevés de cette terre 
sans mourir. « ...Comme il est réservé aux hommes de mourir une seule fois, après quoi vient le jugement » 
[Hébreux 9:27], il est probable qu'ils soient les deux témoins de l'Apocalypse qui reviendront terminer leur vie ici. 
Un autre indice qui indique la véracité de notre identification des deux témoins est ce passage dans Malachie 4:5 
: « Voici, je vous enverrai Élie, le prophète, avant que le jour de l'Éternel arrive, ce jour grand et redoutable. » 
Nous savons que Jean-Baptiste a préparé le chemin du Seigneur lors de sa première venue [Jean 1:15, 19-23]. 
D'une manière similaire, Hénoch et Élie prépareront Son retour.) 

4 Ce sont les deux oliviers (se réfère aux deux témoins [voir Zacharie 4:2]) et les deux chandeliers (se réfère aussi 
aux deux témoins [voir Zacharie 4:3]) qui se tiennent devant le Seigneur de la terre. (L'huile en provenance 
d'oliviers était utilisée pour alimenter le feu d'une lampe. Le chandelier était aussi nécessaire pour faire resplendir 
une lumière. Ces deux éléments représentent donc la LUMIÈRE qu'émanera de ces deux témoins du Seigneur. 
Puisqu'ils « se tiennent devant le Seigneur », nous savons qu'ils déclareront exactement les consignes de leur divin 
Maître.) 

5 Si quelqu'un veut leur faire du mal, du feu sort de leur bouche (La Parole de l'Éternel dans leur bouche est « 
comme un feu dévorant » - Jérémie 20:9.) et dévore leurs ennemis (La puissance de leur décret est comme un 
feu qui a le pouvoir de la mort.); et si quelqu'un veut leur faire du mal, il faut qu'il soit tué de cette manière. 
(Voir Actes 5:9) 

6 Ils ont le pouvoir de fermer le ciel (Ce ne sera pas la première fois qu'Élie pourra exercer ce genre de puissance 
surnaturelle. [Jacques 5:17-18]), afin qu'il ne tombe point de pluie pendant les jours de leur prophétie (Si les 
deux témoins déclarent la sécheresse, la chose arrivera certainement!); et ils ont le pouvoir de changer les eaux 
en sang (la rendant imbuvable), et de frapper la terre de toute espèce de plaie, chaque fois qu'ils le voudront. 
(Les deux témoins ne déclareront que les paroles voulues de Dieu. Comme Élie fut un intime du Seigneur, œuvrant 
avec succès dans le domaine surnaturel, il fut trouvé suffisamment fidèle et digne de confiance qu'il recevra ce 
deuxième mandat d'exercer l'autorité spirituelle sur la terre. Bien que la Bible ne révèle pas énormément de 
détails sur la vie d'Hénoch, nous savons qu'il était également un intime du Seigneur : « Hénoch MARCHA avec 
Dieu; puis il ne fut plus, parce que DIEU LE PRIT. » - Genèse 5:24 Ce court verset en dit énormément sur cet homme 
peu connu des hommes, mais connu intimement de Dieu. Ce simple fait doit aussi nous encourager : Que nous 
soyons célèbres ou non, ce qui compte c'est d'être « connu » de Dieu.) 



L'ASSASSINAT DES DEUX TÉMOINS 

7 Quand ils (Hénoc et Élie) auront achevé leur témoignage (La mission des deux témoins se terminera à la fin des 
trois ans et demi de la Grande Tribulation.), la bête (l'Antéchrist) qui monte de l'abîme (En fait, l'esprit 
démoniaque qui accompagnera l'Antéchrist sortira de l'abime. [Apocalypse 17:8]) leur fera la guerre, les vaincra, 
et les tuera. (Les deux témoins, Hénoch et Élie, seront assassinés par l'Antéchrist à la conclusion de leur ministère.) 

8 Et leurs cadavres (se référant aux deux témoins) seront sur la place (sans sépulture) de la grande ville (à 
Jérusalem), qui est appelée, dans un sens spirituel, Sodome (Les sodomites abonderont.) et Égypte (Les esclaves 
du péché abonderont.), là-même où leur Seigneur a été crucifié. (La dépravation totale décrira bien la condition 
spirituelle de Jérusalem pendant la Grande Tribulation, et ce, malgré l'œuvre rédemptrice de la croix qui fut 
accomplie dans ce même lieu.) 

9 Des hommes d'entre les peuples, les tribus, les langues, et les nations, verront (fort probablement par les 
médias) leurs cadavres pendant trois jours et demi, et ils ne permettront pas que leurs cadavres soient mis 
dans un sépulcre. (Les hommes de la terre n'auront aucune révérence pour ces deux puissants hommes de Dieu. 
De plus, comme les témoins étaient tellement spirituellement puissants, plusieurs craindront toucher leurs 
dépouilles !) 

10 Et à cause d'eux (à cause de la mort des deux témoins) les habitants de la terre (les hommes rebelles) se 
réjouiront et seront dans l'allégresse, et ils s'enverront des présents les uns aux autres, parce que ces deux 
prophètes ont tourmenté les habitants de la terre. (La mort des deux témoins de l'Éternel sera perçue par les 
hommes comme étant une véritable délivrance et une raison de célébration.) 

 

LA RÉSURRECTION DES DEUX TÉMOINS 

11 Après les trois jours et demi, un esprit de vie, venant de Dieu (Seul Dieu possède la vie !), entra en eux (dans 
les corps des témoins décédés), et ils se tinrent sur leurs pieds (Les deux témoins reviendront à la vie.); et une 
grande crainte s'empara de ceux (les hommes de la terre) qui les voyaient. (La résurrection des deux témoins 
créera la détresse dans le cœur de tous ceux qui s'imaginaient « délivrés » de ces hommes qui les tourmentaient.) 

  

L'ENLÈVEMENT DES DEUX TÉMOINS 

12 Et ils (les deux témoins) entendirent du ciel une voix qui leur disait: Montez ici! Et ils montèrent au ciel dans 
la nuée; et leurs ennemis les virent. (Les deux témoins, Hénoch et Élie, seront « enlevés » visiblement. Les médias 
qui filmeront les dépouilles capteront et diffuseront certainement ce miracle en direct à l'échelle mondiale. Il est 
impossible pour nous de connaître ce que diront les commentateurs, mais nous pouvons imaginer qu'ils seront 
tous, et sans exception, stupéfaits de cet événement extraordinaire.)  

 

LA COLÈRE DIVINE 

13 A cette heure-là (à l'heure de la résurrection et enlèvement d'Hénoch et Élie), il y eut un grand tremblement 
de terre (soulignant la main de Dieu dans la résurrection des deux témoins), et la dixième partie de la ville (1/10 
de Jérusalem), tomba; sept mille (7 000) hommes furent tués dans ce tremblement de terre, et les autres furent 
effrayés et donnèrent gloire au Dieu du ciel. (Plusieurs survivants du tremblement de terre reconnaîtront la 
puissance de notre Dieu trois fois saint et Le glorifieront.) 

14 Le second malheur (la sixième trompette, Apocalypse 9:12) est passé. Voici, le troisième malheur (la septième 
trompette) vient bientôt. 



15 Le septième ange (un messager de Dieu) sonna de la trompette (correspond à un jugement divin qui s'apprête 
à secouer l'humanité rebelle.). Et il y eut dans le ciel de fortes voix (provenant de créatures angéliques) qui 
disaient: Le royaume du monde est remis à notre Seigneur et à son Christ (le Oint, Jésus); et il (Jésus) régnera 
aux siècles des siècles. (Tout comme Marie, la mère de Jésus, proclama la victoire totale de son Fils, et ce, même 
avant sa naissance [Luc 1:46-55], nous retrouvons ici une déclaration prophétique, anticipant l'établissement du 
royaume de Dieu.) 

16 Et les vingt-quatre (24) vieillards (Les vingt-quatre vieillards représentent l'Église. Voir le commentaire de 
l'Apocalypse 4:4), qui étaient assis devant Dieu sur leurs trônes, se prosternèrent sur leurs faces, et ils 
adorèrent Dieu, (Voilà la position spirituelle de tout véritable enfant de Dieu : « Mais l'heure vient, et elle est déjà 
venue, où les vrais adorateurs adoreront le Père en esprit et en vérité; car ce sont là les adorateurs que le Père 
demande. » - Jean 4:23) 

17 en disant: Nous (les 24 vieillards qui représentent l'Église) te rendons grâces (reconnaissance), Seigneur Dieu 
tout puissant, qui es (présent), et qui étais (passé [Dieu est éternel]), de ce que car tu as saisi ta grande puissance 
et pris possession de ton règne. (Nous retrouvons ici une déclaration prophétique, anticipant l'établissement du 
royaume de Dieu.) 

18 Les nations se sont irritées; et ta colère est venue (pendant les fléaux de la Grande Tribulation ainsi que dans 
la bataille future d'Harmaguédon.), et le temps est venu de juger les morts (Jésus [Jean 5:22] jugera [lors du 
grand trône blanc] ceux dans la mort spirituelle. Ils recevront leur condamnation éternelle. [Apocalypse 20:11-
15]), de récompenser tes serviteurs les prophètes, les saints et ceux qui craignent ton nom (Les saints seront « 
jugés » au Tribunal de Christ [Romains 14:10, 2 Corinthiens 5:10, 1 Corinthiens 4:5, 1 Corinthiens 3:14-15] afin de 
recevoir les récompenses pour leur service dans l'appel divin.), les petits et les grands (Tout enfant de Dieu né de 
nouveau recevra des récompenses : LES PERSÉVÉRANTS & AMOUREUX DE L'AVÈNEMENT DE JÉSUS recevront « 
La couronne de la justice » [ 2 Timothée 4:8], LES PERSÉVÉRANTS-VICTORIEUX recevront « La couronne 
incorruptible » [1 Corinthiens 9:25-27], LES BERGERS recevront « La couronne incorruptible de la gloire » [1 Pierre 
5:1-4], LES GAGNEURS D'ÂMES reçoivent présentement et recevront la « couronne de gloire » [1 Thessaloniciens 
2:19], LES MARTYRES & CEUX QUI SUPPORTENT LA TENTATION/L'ÉPREUVE recevront « La couronne de vie » 
[Apocalypse 2:10 & Jacques 1:12] Bien-sûr, ces couronnes sont des symboles d'honneur et d'autorité 
gouvernementale qui seront remises aux enfants de Dieu dans son royaume éternel. Notez aussi que les saints 
jetteront «  leurs couronnes devant le trône » [Apocalypse 4:9-11] car tout honneur revient au Seigneur; la Source 
de toute victoire ! Remarquez aussi que l'autorité et les responsabilités gouvernementales seront conservées car 
les saints sont destinés à régner avec Christ [Apocalypse 20:4, Matthieu 25:23].), et de détruire ceux qui 
détruisent la terre. 

 
19 Et le temple de Dieu dans le ciel fut ouvert, et l'arche de son alliance apparut dans son temple. (La présence 
de Dieu sera tangible.) Et il y eut des éclairs, des voix, des tonnerres, un tremblement de terre, et une forte 
grêle. (Le Dieu de la Bible trois fois saint se manifestera avec puissance.) 



Apocalypse chapitre 11 
www.bibleenligne.com/commentaire-intermediaire/commentaire/ap/2885-chapitre-11.html 

Il fut dit à Jean: «Lève-toi, et mesure le temple de Dieu, et l’autel, et ceux qui y adorent; et le parvis, qui est 
en dehors du temple, rejette-le et ne le mesure point, car il a été donné aux nations». Jérusalem apparaît sur 
le premier plan; elle est maintenant le centre, quoique la bête puisse y exercer ses ravages. « Et je donnerai 
puissance à mes deux témoins, et ils prophétiseront mille deux cent soixante jours, vêtus de sacs ». Leur tâche 
s’accomplit dans une période relativement courte, leur témoignage n’est rendu que durant trois ans et demi. 
«Ceux-ci sont les deux oliviers et les deux lampes qui se tiennent devant le Seigneur de la terre».  

Les témoins sont au nombre de deux, non qu’en réalité on doive les limiter historiquement à n’être que deux 
individus, mais pour indiquer le plus petit témoignage qui fût suffisant selon la loi. En faire littéralement 
deux personnes me semble une manière erronée d’interpréter la prophétie; l’Apocalypse, en particulier, étant 
éminemment symbolique, de même que Daniel l’est aussi en quelque mesure. Oublier cela, c’est 
s’embarrasser dans une foule d’erreurs et d’inconséquences. Quelquefois, par exemple, on cherche à éclaircir 
l’Apocalypse par des passages tirés d’Ésaïe, de Jérémie ou d’autres; mais il faut bien se rappeler que ces 
prophéties ne sont pas symboliques dans leur structure, de sorte que le raisonnement, basé sur les livres et le 
style d’Ésaïe et de Jérémie, ne décide rien pour Daniel et l’Apocalypse. Quant à Ézéchiel, il est en partie 
symbolique, et en partie figuré. 

Nous avons donc ici des symboles qui ont leur signification propre; et c’est ainsi que le nombre «deux», pris 
symboliquement, désigne habituellement un témoignage complet et suffisant. L’apôtre dit: «Par la bouche 
de deux ou de trois témoins, toute affaire sera établie», et, selon la loi juive, on ne pouvait rien décider sur 
l’autorité d’un seul témoin; il en fallait au moins deux, pour que la preuve et le jugement fussent valides. 

Le Seigneur nous montre qu’en ces jours, Il suscitera un témoignage complet. De combien de personnes ce 
témoignage se composera-t-il, c’est une autre question, sur laquelle on ne peut guère plus raisonner que sur 
le nombre représenté par les vingt-quatre anciens glorifiés. Qui voudrait conclure de ce dernier nombre qu’il 
soit littéralement celui des saints glorifiés? De même, pourquoi penser qu’il n’y aura que deux témoins? 
Quoiqu’il en soit, ceux qui sont suscités pour ce témoignage, ne doivent prophétiser que durant un temps 
limité. 

«Et si quelqu’un veut leur nuire, le feu sort de leur bouche et dévore leurs ennemis; et si quelqu’un veut leur 
nuire, il faut qu’il soit ainsi mis à mort». Est-ce là, je le demande, le témoignage de l’évangile? Est-ce ainsi 
que le Seigneur protège ceux qui annoncent l’évangile de sa grâce? Le feu sort-il de la bouche des 
évangélistes? Celui qui enseigne a-t-il jamais dévoré ses ennemis? Est-ce sur ce principe qu’Ananias et 
Sapphira tombèrent morts? Sont-ce là les voies de l’évangile? Non; il est donc évident que nous nous trouvons 
ici dans une tout autre atmosphère; que devant nous est un état de choses complètement différent de celui qui 
régnait pendant que l’Église était encore sur la terre, quoique, même alors, il pût y avoir tel péché qui allait 
à la mort. Je n’insiste pas davantage; la preuve me paraît suffisante. 

«Ceux-ci ont le pouvoir de fermer le ciel, afin qu’il ne tombe point de pluie durant les jours de leur prophétie»; 
ils ont en cela quelque analogie avec Elie; «et ils ont pouvoir sur les eaux pour les changer en sang»; sous ce 
rapport, ils ressemblent aussi à Moïse. Cela ne veut pas dire qu’ils soient Moïse et Elie en personne, mais 
que le caractère de leur témoignage est semblable à celui de ces deux hommes de Dieu, et que Dieu le 
sanctionne de la même manière qu’il le fit aux jours de ces grands serviteurs d’autrefois. 

«Et quand ils auront achevé leur témoignage, la bête qui monte de l’abîme leur fera la guerre, et les vaincra, 
et les mettra à mort». Ils sont gardés, en dépit de la bête, jusqu’à ce que leur œuvre soit accomplie; mais, 
aussitôt que leur témoignage a pris fin, il est permis à la bête de les vaincre. Il en est d’eux exactement comme 
du Seigneur. Pendant son service ici-bas, il rencontra la plus extrême opposition. De même aussi, contre ces 
témoins, longtemps avant leur fin, existait toute la volonté possible de les détruire; mais, comme le Seigneur 
le disait de lui-même, leur heure n’était pas encore venue, de sorte que, d’une manière ou d’une autre, 
personne ne pouvait rien leur faire, le Seigneur les protégeant jusqu’à ce que leur mission fût remplie. Mais 
il y a, entre le Seigneur et ces témoins, cette différence, que pour lui, c’était dans le caractère de grâce qui le 
remplissait et qui lui appartient essentiellement, qu’il était gardé contre la rage de ses ennemis jusqu’à ce que 



son heure fût venue; eux, au contraire, sont suscités quand s’exerce la rétribution sur la terre, de la même 
manière que nous le voyons dans l’Ancien Testament. L’Esprit les conduira ainsi, et il ne faut pas s’en 
étonner, parce qu’en fait Dieu revient ici à ce qu’il avait promis alors, mais qu’il n’avait encore jamais 
accompli. Il va l’accomplir maintenant. Il ne se propose pas seulement de recueillir un peuple pour la gloire 
céleste; il gouvernera sur la terre les Juifs et les gentils dans leurs positions respectives: Israël étant le plus 
rapproché de lui. Il veut avoir un peuple terrestre, aussi bien qu’une famille en haut. Quand les saints célestes 
auront été transmués, alors il commencera ce qu’il a en vue relativement aux saints terrestres. Il ne veut pas 
qu’ils soient jamais mêlés ensemble; ce ne serait rien autre que la confusion la plus grande. 

«Et leur corps mort sera étendu sur la place de la grande ville, qui est appelée spirituellement Sodome et 
Égypte, où aussi leur Seigneur a été crucifié». C’est Jérusalem, mais elle est appelée spirituellement Sodome 
et Égypte, à cause de la méchanceté de son peuple et de son prince. En elle, il n’y a pas moins d’abomination 
que dans Sodome; il s’y trouve toutes les ténèbres et l’esclavage moral de l’Égypte; en réalité, c’est le lieu 
où le Seigneur a été crucifié, c’est-à-dire Jérusalem. Ainsi tombent les témoins, et les hommes manifestent 
de diverses manières la satisfaction qu’ils éprouvent d’être débarrassés de leur témoignage importun: « Et 
ceux des peuples et des tribus et des langues et des nations voient leur corps mort durant trois jours et demi, 
et ils ne permettent point que leurs corps morts soient mis dans un sépulcre. Et ceux qui habitent sur la terre 
se réjouissent à leur sujet et font des réjouissances, et ils s’enverront des présents les uns aux autres, parce 
que ces deux prophètes tourmentaient ceux qui habitent sur la terre». Mais après les trois jours et demi, la 
puissance de Dieu les ressuscite; ils montent au ciel dans la nuée, et leurs ennemis les contemplent. «Et à 
cette heure-là, il y eut un grand tremblement de terre; et la dixième partie de la ville tomba, et sept mille noms 
d’hommes furent tués dans le tremblement de terre; et les autres furent épouvantés et donnèrent gloire au 
Dieu du ciel. Le second malheur est passé; voici, le troisième malheur vient promptement». 

En dernier lieu vient la septième trompette, qui nous conduit d’une manière générale jusqu’à la fin. Il faut y 
faire attention pour bien comprendre la structure du livre; car, bien que l’on néglige souvent ce point, il est 
cependant très clairement montré. «Et le septième ange sonna de la trompette: et il y eut dans le ciel de 
grandes voix, disant: Le royaume du monde de notre Seigneur et de son Christ est venu»; ce n’est pas 
seulement le pouvoir en général conféré dans le ciel, mais «le royaume du monde de notre Seigneur et de son 
Christ est venu, et il régnera aux siècles des siècles. Et les vingt-quatre anciens qui sont assis devant Dieu sur 
leurs trônes, tombèrent sur leurs faces et rendirent hommage à Dieu, disant: Nous te rendons grâces, Seigneur, 
Dieu, Tout-puissant, celui qui est et qui était, de ce que tu as pris ta grande puissance et de ce que tu es entré 
dans ton règne. Et les nations sont irritées; et ta colère est venue». Remarquons qu’ici la fin du siècle est 
présentée comme étant arrivée. Ce ne sont plus des rois et des peuples qui le disent dans leur épouvante, mais 
c’est, dans le ciel, la voix de ceux qui ont l’intelligence. De plus, c’est «le temps des morts pour être jugés». 
Il n’est pas question de saints enlevés dans le ciel, nous avons ici l’heure qui vient plus tard «pour donner la 
récompense à tes esclaves les prophètes, et aux saints, et à eux qui craignent ton nom». Pas un mot n’est dit, 
nous montrant qu’ils sont enlevés dans le ciel, mais seulement qu’ils sont récompensés; or il n’y aura de 
récompense qu’à la manifestation publique du Seigneur Jésus Christ. L’enlèvement, en dehors de la scène de 
ce monde, des saints qui sont transmués, est une vérité d’un autre ordre. Mais, quant à ceux qui craignent le 
nom du Seigneur, lors de cette fin du siècle, à aucun d’eux, petits ou grands, ne manquera la récompense; et 
il détruira aussi «ceux qui corrompent la terre». 

C’est ce verset qui est la vraie conclusion du chapitre 11. Le v. 19 est, à proprement parler, le commencement 
d’une nouvelle série de visions. C’est donc ici que nous terminerons la seconde partie de notre étude. 

Avec le v. 19 du chapitre 11, commence ce que l’on peut appeler le second volume de l’Apocalypse. La 
partie prophétique de ce livre se divise là nettement en deux sections distinctes. C’est un fait qu’il ne faut pas 
négliger, si l’on veut avoir une juste idée de la structure du livre et de la portée de son contenu. Il est nécessaire 
de posséder au moins une intelligence exacte de ses principaux traits, et l’on risquerait de tomber dans la 
confusion, si l’on en mêlait les différentes parties, ou si l’on supposait que tout se suive dans l’ordre 
chronologique. Pour mieux comprendre ce que je veux dire, il suffit de se rappeler que la septième trompette, 
dont nous avons parlé en dernier lieu, conduit d’une manière générale jusqu’à la fin. 

La prophétie procède constamment de cette manière: elle présente une esquisse générale des faits, pour 
revenir ensuite sur certains détails. Nous en avons un exemple dans ce qu’annonce le Seigneur au chapitre 
24 de Matthieu, en réponse aux questions de ses disciples. Jusqu’au v. 14, il nous donne une large vue 



d’ensemble; «l’évangile du royaume» est prêché dans toute la terre habitée pour servir de témoignage à toutes 
les nations, et alors la fin vient. Après cela, le Seigneur revient en arrière et s’arrête sur ce qui se passe à une 
époque spéciale et dans une sphère plus restreinte, c’est-à-dire en Judée, depuis le moment où l’abomination 
de la désolation est établie dans le lieu saint. Or il est évident que cela arrive avant la fin, et que l’objet que 
le Seigneur a en vue, est de nous donner une idée plus précise de l’effrayant état de choses qui existera à 
Jérusalem avant que la fin vienne. 

Il en est de même dans l’Apocalypse. Les sceaux et les trompettes qui présentent les événements dans leur 
ordre successif, nous conduisent, à partir du moment où l’Église est vue glorifiée dans le ciel, jusqu’à la 
terminaison du jugement; jusqu’au «temps des morts pour être jugés», et au jour de la colère sur la terre, ce 
qui évidemment est la fin. Mais, dans la section qui s’ouvre au dernier verset du chapitre 11, nous sommes 
ramenés en arrière et une prophétie spéciale commence. C’est celle, je suppose, dont il était question, lorsqu’il 
fut dit à Jean qu’il devait prophétiser de nouveau sur des peuples et beaucoup de rois (chap. 10:11), et dont 
nous allons nous occuper maintenant. 

«Le temple de Dieu dans le ciel fut ouvert, et l’arche de son alliance apparut dans son temple». En premier 
lieu, une porte avait été ouverte dans le ciel, et le voyant y avait été transporté pour nous donner une vue 
générale, selon la pensée de Dieu, de ce qui allait se passer sur la terre. Cet aperçu étant terminé, nous sommes 
introduits dans une sphère de faits plus circonscrite. Dieu reprend ses relations avec son ancien peuple 
d’Israël, quoique ce ne soit pas encore le jour de la bénédiction pour les Juifs. Le ciel ne s’est pas ouvert, 
comme cela arrivera bientôt, pour laisser paraître Jésus, suivi des saints ressuscités, et venant exécuter le 
jugement sur la bête, le faux prophète et leurs adhérents. Nous avons ici un état de choses transitoire. Quand 
Dieu daigne se souvenir de l’arche de son alliance et qu’il nous donne de la voir, c’est qu’il est sur le point 
d’affirmer sa fidélité envers son peuple, et d’accomplir tout ce qu’il avait promis et assuré autrefois à leurs 
pères. L’arche de son alliance est le signe infaillible qu’il exécutera certainement tout ce à quoi il s’est engagé 
lui-même. 

«Et il y eut des éclairs et des voix et des tonnerres», ainsi que nous l’avons vu au chapitre 4, puis non 
seulement «un tremblement de terre», comme au chapitre 8, mais encore «une grosse grêle», expression plus 
forte du déplaisir de Dieu, et qui montre clairement que les jugements vont fondre du ciel sur la terre avec 
une plus grande rigueur. 
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